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LES RELATION3 entre les VILLES et les CAIœAG~œS

dffilS les PAYS TROPICAUX

-=-=-=-=-=-=-

Nous présentons ici, avec quelques réflexions qui constituent une

première approche des rapports villes-campagnes dans les pays tropicaux, un

avant-projet de classificahon de leurs caro.ctéristiques. Cette classification

fOUTIlit le cadre deo directions de recherche.

o

o 0

l - PROBLEI'lES BIBLIOGRAPHIQUES

Nous n'avons pas tenté de réunir une bibliographie exhaustive sur la

question, pour plusieurs raisons

- nous avons bénéficié des orientations de TITI. LASSERHE et SAU'l';l.'ER pour l'Afrique,

de II. DELVERT pour l'Asie du Sud-Flst, et de IUI. ROCHEFORT et DOLLFUS pour

l'Amérique latine.

do plus pour l'Afrique nous avons bénéftc:ié de deux bibliographies, celle

établie par P. \.TI:RH.AEGEN, sous le titre "L'urbanisation de l'Afrique Noire", et

celle établie sur le môme thème par le Centre d'Etudes de l'Afrique noire de

l'Institut de Géographie de Bordeaux.

- les rapports villes-campElt,"TIes ont rarement été, jusqu'à maintenant, l'objet

direct et principal de recherches et de publications. Il faut pratiquement

faire 10 to~ de la géographie hurûaine et économique pour en acquérir une idée.

Il faut sélectionner des fragments d'études régionales, urbaines, agraires,

démograplriques, cOBillerciales pour reconstituer tous les aspects des rapports

villes-campagnes.
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La bibliogral)hie annexe 8. cos notes est (Li.visée en deux lXl.rties : la

première partie conprend quelques ouvrages qui constituent un matériel de base

pour la réflex:1.on et la méJehodologie; ils sont numérotés de 01 à 03; nous ne nous
/'

y référons pas dans cos notes.

La seconde partie de cette bibHographie comprend les ouvrages qui ont

fourni les exemples sur lesquels sont appuyés ces notes; ils sont numérotés de

1 à 36.

La biblioexaphie annexe au rapport définitif comprendra un fichier

signalétique et un dossier analytique. Le fichier sera constitué par les référen~es

des ouvrages intéressant le thème, et rangés sous les rubriques fOQFûies par les

types de relations villes-campagnes. Le dossier sera constitué par l'analyse des

ouvrages les plus intérossants figurant au fichier.

II - ~Œ~10DOLOGIE

Le dossier analytique comprendra des exemples précis de méthodes

utilisées pour l'appréhension et la mesure de certains types de relations villes­

campagnes. Leur variété, due souvent QU mauvais état local des données, ne permot

pas de les exposer ici.

Nous nous bornons à définir les étapes de la recherche et de l'élabo­

ration des données, suivant un schéma adaptable à l'échelle et à la localisation

de la recherche.

Prise de contact avec le problèmo et sa spécificité régionale. Quels

faits significatifs, quelles caractéristiques de ces faits, quelles corrélations

entre ces faits chercher, pour faire apparaître et expliquer les problèmes

découlm1t des rapports villes-crunpagnes dans une région donnée.
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- établissement d'un pré-questionnaire testé par enqu~te directe sur

échantillons non significatifs,

- élaboration du questionnairo défin:i.tif,

- diffusion du questionnaües soit de façon exhaustive, soit sur échantillons

signj_ficatifs; utilisation possible de persoru1el d'enquête pour répéter le

travail dans plusieurs directions.

- délimitation cartographiquo des phénomènes,

- expression cartographique des phénomènes,

- interprétation des résultats et, éventuellement, enquête directe de

vérification après examen critique de ces résultats.

A - Le phénomène urbain

Ce sont des remarques sur la différence du phénomène urbain dans les

pays occidentalL~ et dans les pays tropicaux qui constituent la première approche

des relations villes-c~pagnes.

10 ) ]?ourcenta,ge de 'pop~latio}t~)È..PQ Il est inférieur dans les

pays tropicaux.

Exemples: - on estimait qu'il y avait 17 %de population urbaine en Inde (2)

et 4,4 %au Pcl.ist2ll oriental (3) suivant le recensement de 1951 •
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.. on estimait qu 1il Y avait 1 citadin pour 5 habitants au Noyen­

Congo on 1951 (1).

- le pourcentage de population rurale était de 64 %au Brésil

d'après 10 recensement de 1950.

20 ) Ta~~ d'urbQllisatio~ Il est plus rapide et s'accélère plus rapidement

dans les pays tropicaucc.

Exemples ~ à Elizabethville 20 %des habitants adultes ont quitté leur

tribu depu..i.s 20 ans au moins, 40 %dopuis 10 à 20 ans, et 40 %
habitent la ville depuis moins de 10 ID1S (4).

- 66, 5 ~S des habitGJlts de Stanloyville sont nés dans des villages

indigènes (4).

- l'accroissement de la population urbaine du Venezuela de 1941 à

1950 ost dû pour 71 %alL~ migrations (5).

- IIadrns avait 647.000 habitGJlts en 1931, 770.000 en 1941 et

1.416.000 on 1951 (6)~

30 ) .Jlapport_e}ltr_~les métropole_s. 2~t.l.e.s_a..uJres .villes : La disproportion

entre la taillo des métropoles et celle des autres villes est très grande dans

les pays tropicaux.

Exomples - on peut estimer la population de Salvador, capitale de l'Etat do

BaQia, à 750-800.000 habi~ants, ot celle de Teira de Santana,

seconde ville de l'Etat à 100-125.000 habitants en 1965.

- on peut estimer la population deThnom-Penh, capitaJ.a du Cambodge,

à 500.000 habitants, ot celle de la seconde ville de l'Etat

à 30.000.

- Lima avait avec 1.316.000 habitants 50 ~b de la population

urbaine du Pérou en 1957.
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) Ca~.9-e la .Epécif}._~ijé d~~LO)._~ti_o~n.s_"'yj.)l<ts:_calnpaJi!l_'?.s__g.~ )._~.

Rays troTlicaux : Bien que beaucoup do villes conservent l'nctivité àue

à dos échanges traditionnels, et quo d'autres jouissent du rôle do centres

politiques et'afuùinistratifs autonomes, il faut les considérer avant tout comme

élément de pénétration de l'écononrie monétaire et industrielle dans des milieUJ"

agricoles à prédomin2nce dlautoconSOlillJationi elles sont plus des relais entre

les villes occidentales industriolles et les c~npagnes tropicales que des

centres de vie régionale.

B - Le milieu rural

En effet, los campagnes tropicales se caractérisent par une économie

d'autosubsistancG ayant subi l'ilnpact colonial, c'est-à-dire par une production

exportée brute et sujette aux variations du marché financier international,

~ndéosouvent sur un régime de grande propriété et des techniques de culture

extensives, souffrant do la faible infrastructure des transports, et ne donnant

à la masse' de la population que de très faibles pouvoirs de consop~lation et

niveau..,:: de vie.

C - Différencintion régionale des relations villes-campagnes

Les remarques précédentes font déjà sentir la nécessité de replacer

les relations villes-campagnes dans un contexte, c'est-à-dire de'les distinguer

suivant les grandes masses continentales et les pays eux-mêmes.

Les recherches actuelles doivent donc, au lieu d'aboutir à des vues

générales hâtives, porter sur des 8l1alyses précises de cas régionaux, dans

losquols on distinguera d'ailleurs plusieurs types de relations.
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IV - AVANT-PROJET de CLASSIFICATION des TYPES do RELATIONS entre VILLES et CAJ'lPAGNES

On peut regrouper les types de relations villes-campagnes en cinq

grands points :

- la ville, élément de pénétration de l'économie monétaire et de modification

des ~ctivités ~gricoles traditiol1nelles.

- La ville, consommatrice de la rente foncière.

La ville, centre de services.

- Les relations démographiques.

La ville, élément de polarisation de la vie régionale; son rôle dans la

formation d'une région par son intervention dans tous les aopects de

la vie régionale.

A - Les relations démographiques

- les données d'état-civil et do recensement sont souvent déjà

élaborées dans des ouvrages généraux du type des I survey"S" anglo-saxons; ils

dOIll1ent au moins 10 pourcentage de population urbaine, l'évolution chronolo­

gique de ce pourcentage, l'estimation des m:i.gr3.tions et de l'exode rural.

les enquêtes dffinographiques, le plus souvent par sondago,

comportent des renseignements supplémentaires sur la composition par sexe et

par aGe de la population, se~ activités, sa composition ethnique, sociale ou

raciale, par exemple les enquêtes publiées par l'IHSEE pour les pays de la

zone f~anc d'Afrique.

- des rapports fondés sur dos questionnaires contribuent à l'étude

de problèmes précis, et particuliers pour une ville ou une région donnée •

..1



15

2°) Cl_D.§_1?§El8I.1_t dos ty:x;J3_ ~d..o ~oJ!::.~j.~oAs__(téri1..oE'.r.§l?].~..9..u..G_s __entl'~vi lle_~

.l?t. COlTIJla.E,Aes

A c8té du phénor,lène écrasant de l'exode rural, on a distingué les

migrations périodiques et les migrations à durée et renouvellement indéterminés.

EJl_~er!lJ>.l_~ : ouvriers habHant les villages enVirOlllii',nts de Recife (9) et

de ibdras (6).

.. absentéisue des propriétaires rurau..'C une partie

de la semaine.

~5-Cl!fŒ.l~ : Nord-Est du Brésil.

- nugrations correspondant à la durée d'une saison

agricole ou à l'intervalle entre deux saisons agricoles.

g~0.ê.PJ_~ : ruraux centrafricains travaillant dans los usines de conditionnement

de coton (13).

- pOU1~ gagner Imo sommo d'argent en ville.

- marquant l'échec de l'adaptation au milieu urbain, comme cela a été noté

pour Pointe Noire (7) et Bangui (8).

- visite à des parents, m8mes exemples que précédernrùent.

marquant la fin de la vie active en milieu urbain et le retour dans la

région d'origine où on a conservé des attaches familiales et des terres.

travailleurs du Copperbvlt (4).
ouvriers à Sao Paulo rotournant dans le Nord-Est du Brésil (5).

c - ~y'odeJUralet ses caractéristigues - il représente la plus grande partie

des relations démographiques entre villes et c8~mpagnos, mais il ne se produit

pas de façon systématique dans tous les pays tropicaux.
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au Po.Jc5.st3.n or:7.ont~l, le pourcentage de populaUon/nlest passé 'lue
rurale

- il est généralo~ont de faible

maplitude, a lieu dans un rayon étroit autour d'une ville, qu'elle soit grande

ou petite. La petite ville joue-·t-ello souvent le rôlo de relai ? C'est un des

problèmes fondrunontaux des relations démographiques entre villes et campagnes,

d'autant plus que son exposition ne ressort pas de la bibliographie actuelle.

Exem-ples 60 ~b des inuID.grés à Récife viennont de la zone proche de 12 "mata" ,

35,5 yb de la zone intorméd:i..aire de l'lIagreste", 4,5 %de la zone

ln plus éloignée du "sertao ll •

75, 5 ~~ des :i.ll1lnigrés ~ SnlWIdor viennent de la zone la plus proche

du Rec8ncavo, c' est-~\-dj_r~J cl 'un l'c.yon de 100 kms ma::dmum (10) ..

les cantons ruraUJ= des districts fournissent l'essentiel de la

population des chefs-lieux des mêmes districts dm1s le Contre­

Oubangui (11) ..

- les 9/100 des rL~aux rro.grnnts restent dans lour district d'origine,

dans la région de lIadras (6).

- il touche d'abord les hommes jeunes

qui font vonir leur famille on ville lorsque leur si tlli.'ltion (habitat, emploi)

s'est améliorée, phéno~ène déjà souvent noté pOel!' 10 Brésil (5, 9), l'Afrique

centrale (7, 12).

30 ) .Qauses de l'exode rural

a - .QAu~l?. écono.ft1..:h9..~~ : Les rrdgrat:Lons sont le résultat d'une force de

répulsion à partir du rrrrliou d'origine beaucoup plus que dlune force d'attrac­

tion exorcée par 10 milieu d'arrivéei le nrllieu rllI'al n'offre m~ille pas los

ressourcos nécessaires à 12 subsisb.nce, ma:Ls le nrlliou urbain n'offre pas les

emplois nécossaires à l'ac~lisition d'un pouvoir de conso~ûation ..

.~xem.Pl~ : - Etat de Pornanbouc (9)

Congo-Brazzaville (15). ../
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b - Causoll......1?0J:l.tiqu..:'?J2.: - CliL1at d'insécurité d'Ü ù dos conflits armés.

~1~_m~1~s - Vie~~ù actuellemont (35)

- Inde au moment de la Partition, en Assam surtout (16).

- démagogie exercée à partir des villes.

Exom~lo~ - politique de l'emploi ct des grands travalL~, cas de It~ùénngemcnt

urbain d'un faubourg de Caracas (18).

- rush vers la capitale do populations vonues réclarùor le prix de

leur appui électoral (18).

e - Relo_croi..~s~t du se_~teur_tSE..~.;La}: ..!..c_~urb...0:1:E. : Le personnel bureaucratique

est utilisé do plus en plus nombroUJ(. Los fonctionnaires et les adnùnistrations

sont fournis souvent eJwlusivement par des groupes ethniques ou fam5..liaux.

Exemple - Ethnie Lo.ri à Brazzaville (15).

d - Causes ~ociales~2_~sycholo~q~0~ - Le désir de promotion sociale sous

toutes ses formes (richesse, instruct:1.on, pouvoir) contribue effectivement à

l'exode rural. Ce point 0. été beaucoup et bien étudié par les sociologues.

Elles sont nombreuses ct portent sur des domaines variés.

a - ~p~lùilieu rural : - transfonnation des structures démographiques

nution de la lJOpulation et son vieillissement.

dimi-

production agricole.

- transfonuations économiques diminution de la

b - ]?nF!Ï-lieu ur"p"ê\.iB, : - structures démographiques: population jeune: taux de

masoulinité élavé (4, 5), taux de natalité élevé (discussion au colloque sur los

villes d'Amérique latine - Toulouse - Février 1964).

.'/
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- trnnSf,ormo.tions du paysage urbain :

persistance de t,ypes d'llabitat rural et m~me d'exploitations agricoles dans

le périmètre urbain •

.J:!:xei1l,ple : - Bangui (8 ) , Pointe Noire (7) •

annexion do l'espace périurbain pour l'insto.llation de nouvealL~ citadins.

dégradation de l'habitat, insuffisance des aménagements urbains.

Lxem]los: - Hio do Janeiro (5),

- Afrique centrale (12).

la campagne.

B - La ville, élément de pénétmtion de l'économie monétaire

et de modification des activités agricoles traditionnelles, ~~~ l'intermédiaire

de plusieurs t,ypos do courants corflll1erciaux.

ne subissant pas de transformation industriolle.

a - DO~UL10n~~io~ - Los monogro.phios urbaines fournissent raremont los infor­

mations concornant l'approvisiol1nOment.

- les études de transport et de cOlu~ercialisation, par

régions et par produits, mottent rarement on vnleur le r81e des villes.

- lu dOCtllilentation utilisée jusqu'à naintenant concerne sur­

tout l'Afrique francophone, co qui nia sans doute pas permis de noter tous les

points tOUC!k~t à l'approvisionnemont des villos tropicales.

..1
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b - ?on2s d'aFProvj~ionneBent- le périmètre urbain: il abrite des jardins;

la plupart do ces jardins sont cLùtivés on vue do l'autoconsommation, très pou

en vue de la cOlThnercio.l:i.sation des produits.

• des champs dont ln culture constitue le moyen do subsistance et l'activité

économique no~~le des citadins, cas de la région Yoruba (27).

• des champs de brousse dont la cultLlro constitue un palliatif à l'insuffisance

des ressources des citadins; avoc colle dos jardins, cetto production satisfai

approyJ.mat:i.vomemt la moitié dos bosoins des citadins en Afrique centrale

(7,8, 15, 20).

• la ceinturo D~ra1chère et laitière souvont inexistffi1to t2nt pour dos

quostions de pouvoir d'achat et d'habitudoG o.limontairos que pour des ques­

tions de techniques de production et de COI%lercialisation.

dans le rhdhya Pradesh, los cor.nmanications entre villes et

villages sont insuffisantes (2)~

- à }bdras, la production laitière des vj.llages environnants est

très faible pour des raisons do techniquo d'élevage. De plus, les

procédés de conservation du lait ne permettent pas son achmninement

sur do très longues distances. Le lait provient surtout, et en

quantité insuffisante, de l'élevage fru~ilial et des étables ins­

tallées en ville mône.

à Libreville, la production naraîchère était destinée en grande

pnrtie à le, populo.t~.on ouropéenne (20). N' a~t-elle pns diminué

depuis l'indépendance?

à Salvador (Bnhia) la production Lk~raîchèro ne fait que corm~encer

grâce à des colonies de sorgipanais dG l'Etat voisin, italiens

ot jnponais.

à Bangalore, c'est 'un phénOlllèno ancien et organisé (32).

•.1
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- J.e~.~_é1S.i.oE_s_.l_o.iE_t.~:E.0~ : elles fournissent des
produits sélectio1ll1és. POUT l'Afrique francophone, il s'agit essentiellement

do viande ot do poisson soc; ln production ost diffuse; los courants de cormner-

ci,'llisation no sont pns propros à l'approvisionnelJent urbain, los nodes de

cOillDorcialisation restent on grande partie traditLonnolsj il fo.ut cependant

signaler la forrJation de courants propres à l'approvisionnement urbain avoc

Itutilisation de techniques Bodernos, c'est le cas de l'approvisionnement de

Bangui en vicnde (21).

c - I~tor:.~éA:i-..o;Lros_J~gBJP-l.~2_i.o.ux : leur nOl!1bre ()t leurs carnctéristiques v2.rient

suivant los produits ct ln distance parcourue par cos prodluts. Les plus inté­

rOssOl1ts sont :

les intermédiaires situés dans los .:cggloraérations constituant des articu­

lations, où se produit très souvent una rupture do charge dans le transport

dos produits cOEunercialisés.

les grossistes dos villes-centres de conso~~!1ation dans la mesure où ils

organisant un résoau de rabatteurs, transporteurs et revendeurs, COD1ffie cela

existe à Kru~paln (23).

d - Bi~"!d'Lfinancior : le prix d'achat du produit nu producteur, la plus-value

représentée par los frais de transport et de corill~ercialisation en gros, et le

bénéfico du revendour ont été calculés pour quelques oxemples: plnntain à

Kampala (23), riz Èt pw,'l-Penh (24) et L~l~D.dras (6); ces éléments ne sonblent

pns trop disproportionnés. tœ0.s il ne fnut pas oublier que le producteur vend

parfois sa production à un CODITûerçant qui est aussi son usurier et qui achète

les produits à un prix diminué de 12. valeur du taux de l'usure, c'est-à-dire deux

ou trois foïs inférj.eur (6, 24).

../
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e - f';.'-".J?Jlor:,.t do l' nJ?'prg.Yi.?Jgpp·..Ç3!~~llt._.c1,.e_~_viU.Q~ .._o_null.rod:Yi tsvi_y:riers ..q.~Q.!'iEJcll.9.

.!u:r,'nl.Q_Al~.0 pp:r,''O.v.;ÏJ.l..to..~:~e_n t.9p.-.-.Rr..o_du:Lt~.JEs!.'ls trLaJ.isés ~t ümortés :

Il ne faut pns eXD.géror le r81e dos cnmpngnos périurbaines dans l'approvision­

nement des villos. La part dos produits importés et des produits SOULÙS à une

. trnnsformntlon industrielle ost de plus en plus importante. Il faudrnit pouvoir

faire une comparnison en voluHO et on valeur dGS deux types d'npprovisionneDent,

a - .L..9~.r._o.rJ-Ei-p.e..8.t.lo~.~.Aé:v_o.l.o2Pg]'lep-t: sont fncilités pnr un bon réseau de

trnnsport. Los villes interviennent CO~~Je points do collecte, de· rupi~re do

ehnrgo, C0T11no points torüinau.::~ : contres industriols ct plus souvent ports

d'export2.Uon.

Los services dont ellos sont le siège contribuent aussi à l'oxtension

dos cultures industrielles nu détriment des cultures de subsistance. Et les

villos doivent leur croissnnce à cetto économie monétniro qu'elles contribuent

à diffuser.

!~~mJ?l.9.~ : - villes angolnises dont ln croissnnco est directement fonction de

leur situntion sur un réseau de trnnsport et dos variations n.nnuol­

les de la production de cnfé ot du L~rché internntionnl (29).

- villos coloDbiennes (31).

b - ~.s..i-p.t~~'lé.cl.ii-:J]:'os CO~'lO..r:,.ÇJ~u.!:. : sont intéressants dans la Dosure où ils

fonàent un réseau hiérnrchisé, commandé par los gTnndes maisons de conllilerce

dont le siège ost situé dans los villes.

~~~e~ - traite de l'arachide nu Sénégal,

commercialisation dans la région de IIaclras (6).

..1
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c - .J?g:Ul-"c~_ti:Eg. de~lé1, J?rodll.cj:L()]l.o.i_.?2_h'l.cOi'~}lOLÇiQ.11-13..:1..t5_on _é.s:Jml)"o~t-'l.u;'

.<?..ont.:r.8).s urb2in, à l'e:œoption du passage po.r le port d 1e~::portdion. On ne

disposa pas oncore de dOlmées précises à co sujet, pmis on panse que co pourcen­

to.go (loi t etre très élevé dcms los régions de G,T8.lldes pl3.l1to.Hons et les

petits P.:1ys.

a - L~~_~odu1ts redistribués par los villes dans les campagnes sont des

produits nlinentairos (~t des biens do conSOE1D2.tion ot d'équipement. Très peu

prOViel1nOnt des villes rodistributrices elles~ill8mos.

b - ~os yilles constituent plutôt un relai entra la production industrielle de

type occidontal et les marchés do consoTIllik~tion rur.:1u:::. Cette fonction de rolai

joua sur da1L~ plnns : org.:1nisation d'un réseau de transport, ot incitation à

la COnSOD.lillEttïon; D.lnis olle est encoro très liBitée p.:1r los niveaux de vie

rur.:1UX; dl c:,ill()urs la redistrlbution se fait très souvont par l'intermédiaire

des cour.:1l1ts cOiilLlorciaux formés pour l'exportation, et los ru:raux viennont

faira leuro achats on villa autant qu'ils sont sollicités par les cOŒnerçnnts

en miliou rurnl.

4 0
) Jp:t~l:'.f_ér~]-1Ce~'LdE!P à-..ïy.o.:rl3 typO:3_h_~" éçhnnz.os cor:llilo.~i~':lK.2pjro villes

.E3.t _Ç2flP..~~E,

a - .~~s__~~~~~~1tS : boaucoup ne sont pas spécialisés, lour activité pout

portor à la fois sur les trois types d'échangos distingués approvisionnement

deo' villes en produits vivriors et oxportation de produits agricoles et redis­

tribution do produits ino_ustrinlisés, soit CJ.u' ils reconvertissent leur act:i.v5. té

suivnnt los produits qui so trouvent sur le Llarché ou suivant los spéculations

possibles, soit qu'ilS fassent pnrtie du réseo..u d'une grnnde maison de commorce,

,g:.!.<::Jll1?l.o.A : - cOr.:Jr1erçants chinois au COLlbodge (24)

grandes cO~Jpagnios CŒ'lljlerciales on Afrique francophone.
..1
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b - A' iP-.tC?l~~EJ.tt..é_d2_.t2]J~. _~s."_ty29~_<l~§_c...h.:'Yl.&9.E. vo.do snisormièroment en

fonction à.e If'. production agr5.cole.

C - La ville, consoï~1atrice do la rente foncière

Ce type de rolcttions antre villes et cnnpngnos so présente sous

d·eu.:~ fOrJ.les : los dé::?Gl1ses do consorlLl!ltion liéos à llo.bsentéisno dos proprié­

taires fonciors et l'investisseillent on milieu urbnin des bénéfices tirés des

exploitn.tions 2-[,Ticoles.

Il ne concerne pns les bénéfices nbsorbés par les villes pnr llin­

terüédinire dos échanges CO[TIorcin~~ recensés dnns le chapitre précédent.

Il no joue pas dans les régions où le revenu de lleJ~loitntion

agricole est à peine suffisant ù la subsistance de l'exploitant, ce qui

correspond généralement à la petite propriété, et dans les régions où ln grande

plru1tntion ost propriété étrangère dont les bénéfices échnppent aLU: villes

tropicales.

10 ) L~structure foncière, c'est-à-diro ln pnrt des propriétaires

résidant en ville dans ln propriété foncière.

On peut ailllettre qu'ollo correspond nu nombre et à la superficie des

grandes propriétés e~01oitées par l'intcr8édiairo d'intendants et de tenanciers

ou de salo.riés.

Il Y a d'aillours una 11iérarchisation des propriétnires fonciers

suivant leur ville de résidence: centre local, métropole régionale, capitnle

nationnle et même ville étrnngère.

.'/
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20 ) La consODwation de ln rente foncière liée à l'absentéisme des0 __ • ... ..~_--............-__ h ... .... _ .......__--.___ _ _

.p.:r:01Jrj._~tn.i~_tonci9rl?.

On Besure difficilement son volume et son e~ploi, les sources de

dOCUhlent~tion étant d'accès difficile et les propriétaires fonciers ne faisant

pas la ventilat:i.on de leurs sources de revenus et de l'affectation de ces

revenus. C'est le cas de propriétaires du Nord-Est du Brésil qui sont aussi

cOp~Jerçants dans les petits centres urbains, achètent la production d'exploi­

tants agricoles et leur pr8tent de l'argent.

Lorsque la rente foncière ne représente qu'un revenu secondaire pour

le pr~priétaire foncier, ce qui est un phénomène courant, l'évaluation de ce

type de relation villes-cOLlpagnes ost encore plus difficile.

30 ) L'investissement en [ulieu urbain

Il est fonction du conte:~te éconofJique sous-développé, et se traduit

par des investissements à court terme, pr~ts à taUJé élevé, spéculations corumer­

ciales et iLIDobilières plutôt qu'opérations d'équipement industriel ou agricole

(25), et peut se mesurer, en partie, par llinterLlédiaire des dépôts bancaires.

On a' on forma une idée pour la Colonbie (31), la région de IŒadms (6), l'Assam

(16). On doit pouvoir se référer à une étude sur l'Afrique (34). ~his on manque

encore de données précises à co sujet.

D - La ville, centre de services

Les renk~rques concernant ce chapitro ne sont pas encore appuyées sur

une docwûentation étudiée dm1s ce but.

10 ) Les utilisateurs des services. ~. ---
On distingue la part des services à usage proprement urbain et la part

des services à usage régional (c'est-à-dire dans le cadre de la zone d'influence

d'une ville). 11ctis dans quelle Desure les services urbains à usage régional

..f



profi tent-ils !lUX rurc'.Ux ? Le pourcentGge d lutiliso..tion pnr les ruro..ux nI est-il

pas fonction invorse de la taille du centre urbain; les villes ne forment­

elles po..s lUi système de relai, les ruro..ux utilisant les sorvices des petits

centres, ceux-ci utilisilnt les services dos grands centros ?

20 ) Les différentes ca~égoriep__ds~~o~~c~~

a - ~I~dministriltion et ln fiscalité somblent la caractéristique de tous los

petits centres. Elles sont le s~Dbole soit do lladllini3t~ation coloninle, soit

de la réorganisntion adr:linisirative dans le cadre d'uno indépendnnce récento ou

dans celui d'un dévoloppemont promu par le gouverneDent.

Elles sont essentiolles puisquo les ruraUJc doivent acquérir une

personnnlité civile par leur intormédinire.

b - L~.J?an9..ue..l.. le crédit 'public et le lJrôt usuraire

Ils somblont bion corrospondre à lli1e hiérarchisation des centres

urbains; ils existent tous les trois dnns los gro..ndes villos; los grnndos

banques privées n1e}àstont plus dans los petits centres Ul~bains; le pr~t usu­

ro..ire va jusqu 1 <-"u village par l'interoédiairo du petit commerçDllt qui emprunte

luj.-m8ille au e;ros COIJElOrçnnt du potit centre urbain, seul capable d: offrir un

répondnnt à la bm1que du grand centre.

Ce type de sorvices est très inégalomont développé suivant les

continents et les Tégions.

c - ~os services spécialisés: scolaires, snnitaires, religieUL~.

d - 1~s_transports péri-urbains et les nrticulations des grands cournnts.do

.9...oj!lT~q..i~'1tiQ.!l : Ils sont à étudier ég::'.1onont dans 10 .cadre du chapître

consacré à ln villo'coj~~O éléülent de pénétrniion de lléconooie monétaire,

mais il faut en faire un tablonu qui nous conduit à préciser le r81e de ln ville

COEillO contre do la vie régionnle.

..f
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E - La ville 1 élénent dc; polcœise,-cion dG le, vie rée-:i.onale
.._---,---- ..- ....~_.- ....,_......_----- - ---- . .-......_- -- ...--. ....--- ".,,,,-.. --- .-.-~ .~.--- _. ---._,.-._-------~ --~ ....

En effot, CG sont les vill03 Qu:i_ const:Ltuent los centres R po..rtir

desQuels so développe 13, v:i_o do reln.tions entre les milioux ruraux tradi tion­

nols vivant surtout en autosubsisto..nco ot ces villos fo..ctours de développemont

de l'éconoQ~o monétQire. Cotte vie de rel;,tions se traduit po..r des phénomènes

plus ou noins spontnnés ot par des forces rigides.

a - ~9~__1éfi~~tJ2n : Ils sont surtout conditiolUlés par l'organisat±on des

transports. Los villes sont dos carrGfours vors IGsQuols convere-ent des voies

de COEIIiI\.U1icC',tion veno..nt de viJ.lo.ges Qui aupar,~vant étaient plus ou noins

isolés dans l'Gspace.

dDns ln nesure où les ruro.ux ont besoin d_'un8 vie de relations et, en

fonct:i.on des fncili tés do transport, les courants de persoillles et de produits

se forment on direction des villos los plus accessibles. L'espaco est

partagé ot hiérarchisa on fonction de 1loccossilJihté des centres.

Pourtant les villos o:cercent une influence différGnto solon 10. qunEté dos

services Qu'elles offrent auo:: rLlratL~. Un petit centre de sorvices courants ne

dispose QUO d'une force n6diocre de polo.risc,tion, et n' exorce son influ0nce

que sur ses o.lentours plus ou Iiloins imnédiats, quolles que soient les con­

ditions d'accessibilité, tandis qu'un cGntre inportant doté do nonbretL~

services IùuS ou nOÜ1S rnI'os, constitue le centre Lh.'l.jeur pour une vaste

région qui doit avoir recours à lui pour tous leG services qu1ello no retrou­

vera nullo pc,rt !l~_lleurs dnns cot espnco ainsi polnrisé.

Los agglomérations qui suffisnient à la vie de relations et nux besoins en

services dnns le cadre de lléconoLD_e traditionnolle dispnrnissent suivnn~ un

rytl1De fonction de ln force d'inertie ou voient leur nctivité décuplée par

leur intégration à un réseau de services.

..f
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~llos slex~riuent pnr l'intoTInédiniro des sOl~icos nŒTIinistrntifs.

Lo'LU' répartition est inposéo pe-r 10 pouvoir politique centrnl.

Do m@me, l'étendue des circonscriptions dépenda.nt des centres

aàIùini s trntifs •

Le découpage de l'espaco ncJJ'ilinistratif est hODogène ou hétérogène

Plusieurs découpnges peuvont se SLlperposer si les divers types de

servicos adilinistratifs ne sont pas localisés dans los mômes contres, et si los

circonscriptions qui leur correspondent respoct:i.voElont n'ont pas la même

étendue. Cette hétérogénéité est due à la succession de plusieurs réglilles poli­

tiques ou à le;. nodifico.tion de la structurntion nc1.Binistrative. L'espace se

découpe donc on fonction do centres qui cOŒtinndent la vie de relations et ln

vie ndliûnistrntive.

Sur le découpL'-ge rég:Lonal trad:i.tiol1l101 en régions naturellos ou

agriooles, 01.1. le rGso8.u urbain no COlilLl<:mdo pns 12 vie régionnle, se greffe un

découpage polnrisé lié à l'importanco do 18. vie de relations.

H. LACROIX et rT. ROCJiEFORT



01 - N. ROCIillFORT
L'organisation urbaine de l'Alsnce
(thèse-lettres)

02 - R. DUGRMID
Villes et campagnes en Bas-Languedoc
(thèse-lettres)

03 - J. DPtESCH
V~lles_~'Afrique occidentale
(ln COn nO 11/1950)

1 - Ch. ROBE QUAHr
Citadins et ruraux du Gabon et du noyen-Congo
(in AG nO 350/1956)

2 - Techno-economic survey of Madhya-Pradesh
(National Council of Applied Econo~ùc Research - New-Delhi)
Bombay - Asia Publishing Houses - 1960)

3 - N. AIniAD
Economie geography of Eâst Pru~stan

(Londres - Oxf. Univ. Press - 1958)

4 - D. FORDE (sous la direction de)
Aspects sociaux de l'industrialisation et de l'urbanisation

en Afrique <?-u Sud du 3ahr,ra
(Paris - urmsco - 1956)

5 - Ph. H. HAUSEH (sous la direction de)
L'urbanisation en hnérique latine
(Paris - UlŒSCO - 1962)

6 - J. DUPUIS
Iiadras et le Nord du Coroill<?ndel
.(Thèse-lettres)

7 - J .L. LIERDEPJIANN
Etude socio-démographique de la population africaine de Pointe Noire

28

../



8 - j'la SORJ~T

Bangui, étude socio-démographique de l' hnbi to,t

9 - I1. Lacerda De 11ELLO
As migraçoes para 0 Recife - l - Estudes geobTaficos
(Recife - InsUtuto Joaquim Nabuco de Pesq1.üsns Socinis - 1961)

10 - J. BEAUJEU-Gi':JU:urn
As migraçoes parR Salvador
(in Bol. de Geogrnfia nO 7-8/1961_62)

11 - Formation et caractère des centr.es secondnires dans le Centre Oubangui
(Secrét. d1Etat aux Relat. avec la COll1Iù1mnuté - Paris 1960).

12 - G. BALAlIDIE.'R
Sociologie des Brazzavilles noires
(Paris - 1955)

13 - N. LAFARGE C~ G. GOUET
Revenu procuré po..r la culture du coton - Enqu~te Centre-Oubangui ­
Cnnton Iblild - Jonv. IIars 1959

(Secrét. d'Etat aux Relat. avec la Communauté - Paris)

14 - J. DURAND
Le rôle de la ville dans la vie moderne
(P:·ris - Préscmce Africnine - nO 48/1963)

15 - P. VE1ITŒTIER
L'urbanisation et ses conséquences au Congo
(in COM nO 63/1963)

16 - P.C~GOSUAlIT

Economie Development of AssDID
(Londres - Asia Publishing Houses - 1962)

17 - H. RA.ULIN
ID_ssion d 1étude des groupements ilnrnigrés en Côte d'Ivoire
fasc. 3 : Problèmes fonciers dans les régions de Gagnoa et Daloa
(Paris - ORSTOn - 1957)

·18 - J. BRISSEAU
Les "barrios" de Petare
(in COll nO 61/1963)

19 - G. BA.LAlffiIER & J. Cl. PAUVERT
Les villages gabonais : as~ects démographiques, économiques,
sociologiques; projets de modernisntion

(Mém. de l'Inst. d'Etudes Centrafr. nO 5 - 1952)

.'/

29



20 - G. LASSERP~

Libreville, IG ville et sa région
(Thèse second. lettres)

21 - G. SAUTTER
Le chemin de fer Bn.ngui-Tcho.d
(Bangui - SCERT - 1958)

22 - A.R. HIRSCH & nutres
Etude géograp~tque des problèmes de tro.nsport en Côte d'Ivoire (1959)
Documentntion Frnnçaise - Pnris - 1963)

23 - P. BOHAlnfJU~ & Go DALTON (sous ln direction de)
No.rkets in Africa
(Northwestern Univ. Press-- 1962)

24 - J. DELVERT
Le paysnn crunbodgien
(Thèse-lettres)

25 - N. SJU~TOS

Les villes dans les po.ys sous-développés
(in RGL nO 3/1961)

26 - Enqu~te de Botk~é sur les migrntions de Basse-Côte d'Ivoire
Etude des mouvements de mnrchnndises à Bouclcé : Nov~ 1957/Avr. 1959

(résw<tnts provisoires) (Ronéotypé)

27 - Ttr.R~ B.A::C'Ü1'T
Urban~ as a traditional african pattern
(in ·The Social. Review - Keele - nO 7/1959)

28 - Ph. COUTY
Le commerce du poisson dans le Nord-Cameroun
(Paris - ORSTON - '1964)

29 - 1. de AiVIARAL
Ensaio de um estudo geografico da rede urbano. de Angola
(Lisbonne - Junta de Investigaçoes de Ultramar)

30 - Fr. !cOLE
Etude géographique des circuits commerciaux au Togo
(Strasbourg - LIGUS - 1958)

31 - J. LABASSE
La vie de relations en Colombie
(in AG net> 358/1957)

../

30



32 - K. If. VENKATARAYAPPA
Bangnlore, n socioecological study
(Bombay - Public. of the Univ~ - 1957)

33 - N. BEJù~ARDES

Caracteristicns gersis da ngriculturn brnsileirn em pendos
do Seculo XX
(in Rev. Brnsil. de Geogrnfia nO 2/1961)

34 - G. LEDUC
L'épnrgûe nfricnine et sn destination
(Journées Internat. d'Etudes Afric. - Gand - 1956)

35 - R. TEULJ.ERES
Les po..ysnns vietnruniens et ln réforme ruro..le nu Sud-Vietnam
(in COri nO 57/1962)

36 - J.J ~ HAQUET
(in Folin scientificn Africne Centralis)

31




